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Guillaume Apollinaire 1 

Je n'ai plus même pitié de moi 
Et ne puis exprimer mon tourment de silence 
Tous les mots que j'avais à dire se sont changés en étoiles 
Un Icare tente de s'élever jusqu'à chacun de mes yeux 
Et porteur de soleils je brûle au centre de deux nébuleuses 
Qu'ai-je fait aux bêtes théologales de l'intelligence 
Jadis les morts sont revenus pour m'adorer 
Et j'espérais la fin du monde 
Mais la mienne arrive en sifflant comme un ouragan 

1 G. Apollinaire, Alcools, Paris, Poésie/Gallimard, 1970, p. 47. 


